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LES 

assurances sociales 
Le paquebot 

"MARECHAL-PETAIN 
en construction à La Ciotat 

fera ressortir dans sa décoration 
les deux grandes qualités de l'art françaisl n e d é P a s s e P* 8 

Clarté et simplicité francs 

pour les salariés 
dont le revenu 

Du importer du journal de la ra-' aelgnement du moraliste. L'art a 
diodiffueton franeatee. cette inter- trop via*, entre les deux guerres à 
r«ew, que noue reproduisons d'où- étonner et à frapper. Il doit, au
tant plus volontiers que M. Leleu, )ou*dhul. chercher A convaincre. 
dont on Un plue loin les imprea- » Le paquebot « Maréchal-Pétaln . 
«sons, ttt de enee noue. .*. distinguera par la qualité L'or 

Il et, en effet. Boutonnai, et e'est en est banni, on n'a pas chercher à 
m e « Paris, il y a une vingtaine éblouir, mais à retenir. Tout ce qui 
d'année: Comme ensemblier, il y a crie, tout ce qui choque, tout ce 
douante la (Fronde notoriété. , q u i hurle, a été écarté 

H. Leleu appartient aussi i VAca- ' „, 
demie septentrionale. * C I»r W « simplicité, voll* les 
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de la décoration du paquebot < Ma 

i t pour tous ceux 

qui sont rémunérés à l'hsurc, 

à la semaine et à la tâcha 

décoration et pour l'ameublement, 
paquebot qui portera le plus 

grand nom de France, doit attester 
construction à la S e v i n t ,e d e 
LMIirera al mMrvïfm ^ r J 

toujours celui de l'art sincère, du 
goût et de la mesure. 

Vichy, 8 Janvier. — A dater du 
1" janvier 1942. toutes les per 
sonnes rémunérées à l'heure, 
la Journée, à la semaine fixe 
aux pièces ou à la tache, quel 
qje soit le montant de leur 
rémunération ou de leur gain, 
sont obligatoirement affiliées aux 
caisses d'assurances sociales. 

Toutes celles dont le revenu 
ne dépasse pas annuellement 

A TRAVERS LA JUNGLE MALAISE 
les Japais ont franchi 

600 kilomètres 
en vingt-huit jours 

JUS ONT DÉCLENCHÉ UNE OFFENSIVE 
DANS LE BAS-PÉRAK 

privilège 

LES OBSÈQUES DE M. PARINGAUX 
ONT ÉTÉ CÉLÉBRÉES A PARIS 

M. Pocheu. ministre de l'intérieur, y assistait 

réehal -Pétai 
Ciotat. Ce bateau assurera el service 
entre la France et l'Extrême-Orient. 

H. Leleu, quand nous l'avons vu. 
venait de présenter les maquettes de 
ses projets au chef de l'Etat. 

— Que vous a dit le Maréchal, 
avons-nous demandé 7 

— Il a été satisfait. Ce que Je lui 
al montré répond a l'Idée qu'il s'est 
faite de l'art et de l'artisanat : Clar
té «t simplicité, voua les deux gran
de» qualités de l'art français. 

Ouvrons tout de culte une paren
thèse. Dans son livre e La France 
Nouvelle », le Maréchal qui n'oublie 
rien a consacré un chapitre a l'ar
tisanat. L'artisan, écrlt-11, s'attaque 
a la matière, en. fait une oeuvre. La 
création d'une œuvre artisanale de
mande un erîcrt physique, de l'In
telligence et du cœur. Elle exige de 
; homme l'esprit de décision et le 
sens Je Is responsabilité. Elle aboutit 
à la naissance du chef-d'œuvre par 
où l'artisan se hausse a la dignité 
de l'artiste. Mais ai haut qu'il soit 
monté, l'artisan ne se détaohe Ja
mais, ni des traditions de son mé
tier, ni de celles de son terroir. La 
France, c'est nous qui le disons, est 
le pays de l'artisanat. 

M. Leleu pense que l'artiste doit, 
guider l'artisan. 

— La tradition française, ajoute-
t-U, n'est pas de copier mata de créer. 
Un peuple qui ne sait plus créer est 
un peuple qui meurt. La matière Im
porte peu. ce qui Importe, c est 
1 homme avec son tempérament, son 
talent, sa personnalité. On a cru 
longtemps que la vraie richesse 
c'était l'or. La vraie richesse, c'est 
le travail. Ce qui compte, t est l'ha
bileté de l'exécutant, disons le mot: 
son génie. Il faut moins chercher à 
éblouir qu'a dui^r. Il faut moins 
chercher l'originalité que le souci du 
détail. Il y a des qualités qui ne se 
distinguent qu'a l'examen, ce sont 
celles-là qu'il faut acquérir. On 
l'avait trop oublié. 

« On a dit : « Le génie est une 
longue patience ». L'art aussi est une 
longue patience. Mais la patience est 
surtout la vertu de l'artisan qui ne 
cherche pas a briller. Le bon ou
vrier, rarement satisfait de lui-même 
est celus/qul a retenu le conseil de 
Bolleau : < Cent fols sur le métier, 
remettez votre ouvrage, pollssez-le 
sans cesse et le repolissez. > 

Combien d'artistes ont oublié l'en-

— M. Georges VlUlars, maire de Lyon, 
accomplit actuellement un voyage en 
Bretagne. Il s'est arrêté a Brest, ré
cemment adopté par les Lyonnais qui! 
i i ônTla*mïn ic f mé'pîus "u ïestl P a r i s ' 8 Ja n v i e r ' """ L e s obsèquesiSeine et le préfet de police ; le ml-
rendu a «uîmper. "ou u a "présente"» d« M Paringaux. chef de cabinet ! nlstre du Reich. M. Schleier. ainsi 
Mgr Duparc l'hommage du primat des du ministre de l'intérieur, ont été : que plusieurs représentants de 

de l'armée aile-

Stockholm, 9 Janvier. — Selon | poursuivre leur retraite en Malaisie 
42 000 francs Jouiront du même une information de source londo-1 occidentale, après que l'infanterie 

i nienne, publiée par le Journal < Da-1 Japonaise eut réussi à percer leurs 
; gens-Nyheter ». des observateurs!lignes de défense. Les effectifs an-
militaires anglais admettent que 
l'avance rapide des Japonais dans 
la presqu'ile de Malacca menace 
très sérieusement les Alliés dans 
tout l'Extrême-Orient. Les observa
teurs déclarent que la situation 
militaire doit être stabilisée sans 
plus tarder, pour autant, bien en
tendu, que cela soit encore pos
sible-

L'avance de 600 km. que les Ja
ponais ont réalisée en vingt-huit 

déclare 

glais se sont retirés Jusqu'au sud 
du fleuve Slim, dans le Bas-Perak, 
et ont subi quelques pertes. 

Dan» le communique anglais, il 
est dit que l'ennemi a exercé, pen
dant toute la Journée de mercredi, 
une violente pression sur le front 
du Bas-Perak. Le fleuve Slim est 
un affluent du Bernan qui sépare 
le Perak du Selangor. 

Le communiqué anglais signale 
encore que dans la région de Sé

jours, compte tenu de l'absence de langor. où les troupes britanniques 
routes à travers la Jungle, est qua- avaient entrepris une contre-atta-
liflée de phénoménale. [ _ ^ 

Les débarquements, que les Ja- f""'"" *~ ,.r> ' 
ponais renouvellent le long des f 
cotes étendues, menacent constam
ment les flancs des troupes impé
riales. On va même Jusqu'à recon
naître, dans les milieux d'observa
teurs militaires à Londres, que les 
Nippons ont progressé si loin en 
direction de Singapour qu'il n'est 
plus guère possible d'exploiter tou
tes les ressources de cette impor
tante base navale. 

Les nouvelles de Malaisie sont 
Inquiétantes ». écrit le « Times ». 
dans son article de fond de Jeudi. 

Le Journal londonien reconnaît 
sans ambages qu'à la suite aie nou
veaux débarquements Japonais, les 
troupes britanniques ont dû effec
tuer un nouveau recul dans la par
tie occidentale de la péninsule. 

Le < Times » poursuit : 
« Faisant abstraction de l'impor

tance stratégique de Singapour, le 
fait que des matières premières 
d'une valeur inestimable, telles que 
l'étaln, le caoutchouc et autres sont 
déjà tombées aux mains des Japo
nais, est un grave danger pour 
notre industrie de guerre. Derrière j que. afin d'affaiblir la pression Ja-
Slngapour se trouvent les Indes ponaiae contre leur flanc gauche. ^ d e n t a l e des É Û ^ U n V à l^céan 
néerlandaises, qui disposent non ; les Japonais semblent être sur le Indien e t d e s U e j Aléoutiennes à 
seulement de points d'où la forte- ! point de percer les lignes britan- j I e u r s antipodes 

La presse allemande 
s'élève 

énergiquement 
contre les mensonges 

de M. Molotov 
Berlin, 8 Janvier. — La 

qualifie de « manœuvre diaboli
que de camouflage » et de «retour
nement de tous les faits » la nota 
du commissaire du peuple aux 
affaires étrangères Molotov relative 
aux atrocités prétendument com
mises par les Allemands, 

En attirant l'attention sur le car
nage auquel les bolchevistes ta sont 
livrés en Théodosie, ainsi que dans 
d'autres localités occupées par eux. 
les Journaux constatent de façon 
concordante que les Soviets pour
suivent les méthodes de terrorisme 
bien connues qu'ils ont appliquée* 
chez eux depuis 1917, et en 1940, 
lors de leur entrée dans les paya 
baltes et dans les anciens terri
toires polonais. 

Le « Voelkischer Beobachter » 
s'élève énergiquement contre 1* 
< pamphlet » de Molotov et souli
gne que le soldat allemand en dé
duit que ce système du mensonge 
et de la destruction de toutes las 
valeurs essentielles doit, un fois 
pour toutes, être anéanti, afin de 
sauvegarder la vie, la liberté et 
la sécurité des peuples. 

Le journal < 12 Uhr-Blatt » ré
fute les affirmations de Molotov 
ea, se basant sur l'ordre bien connu 
adressé par Staline aux soldats 
bolchevistes et leur enjotgrsaat 
lorsqu'ils battent en retraite, de 
détruire tout de telle façon qnUa 
ne laissent derrière eux que des 
ruines. 

« Ces Impudentes accusations, 
écrit le Journal, ne sont en réalité 
qu'une manœuvre diabolique de di
version, afin de masquer la terri
ble impression que ne manquera 
pas de produire la nouvelle bou
cherie à laquelle les Soviets se sont 
livrés sur la population. > 

La < Berllner Lokalanzeiger » 
voit dans les insinuations, bolche
vistes une manœuvre de politique 

Tokio, 8 Janvier. — M. Hiraide. ! Japonaise disposait de plus de 5001 intérieure des Soviets destinée à 

iPh. Qraphoprae) 
La pagode dorée de Schwe-Dagon, à Rangoon. 

La flotte japonaise 
serait heureuse de rencontrer 
les forces a n g l o américaines 

le chef de la section de 
de la marine du Mikado 

presse 

iPh. Sado) 
Le pandit Nehru 

candidat à la succession de Chandi 
aux Indes, 

_ Le marecnal Pétain a reçu Jeudi 
M. Stlxi. ministre de eulaaa «n France, 
avee qui 11 a eu un long entretien. 

chef de la section de presse de la navires de guerre et de plus de L ^ ^ à j peuples saturés et 
marine au grand quartier Japonais, 4.000 avions. Nous en Possédons ! ^ . ^ _^ réaime DOteherix. s» 
a donné à la Tadio un aperçu des!encore davantage aujourd'hui. » I r e *?TT. V a r i a i ™ . ^ ^ ^ 
hostilités dans le Pacifique. | u conclut qu'en publiant ces n a m * °* " u ™ « « I l e -

« 81 les forces anglo-américaines i chiffres il souhaitait que le monde • 
se risquaient à une offensive gêné- j comprit que le Japon était prêt à 
raie contre les forces Japonaises, I défendre son idéal de paix dans le 
a-t-il déclaré, celles-ci seraient i pacifique, 
toujours prêtes à accepter le duel. I _ 

» La marine Japonaise serait, 
heureuse de rencontrer ses adver
saires. > 

M. Hiraide a rappelé que des for
ces combinées sont toujours un 
facteur de faiblesse et que la ma
rine Japonaise exécute actuelle
ment des opérations qui s'étendent 
à tout l'océan Pacifique, de la cote 

La population de Budapest 
a fait an chaleureux accueil 

à M. von Ribbentrop 

La chapelle ardente an ministère de l'intérieur. 
Ph. Slpho) 

Oeules. célébrées Jeudi matin, en l'église l'ambassade 
Saint-Philippe-du-Roule. au milieu, mande. 
dune grande affluence. j ^ , e v é e d u ^ e u u 

0 0 , . î ï ï 1 , iSU a«' P a r £ v.1" T " » ministère de l'Intérieur, rue de sonnalités. M Pierre Pucheu m l - , M o n t c e a u o u a v a i t m d r e s s e e 
nlstre de Intérieur, et ses collabo-1 c h a l ] e a r d e n t e 

rateurs ; MM. Benolst-Méchln, Le-
hideux. Serge Huard, Xavier Val-! Depuis l'avant-veille, une garde 
lat. le contre-amiral Patou. repré- i d'honneur se relayait devant le ca-
sentant l'amiral Darlan ; M. Fer-1 tafalque où s'accumulaient des ger-
nand de Brlnon ; le préfet de la'bes d'œillets et de roses rouges. 

Les Anglais oui perdu 

la 
et un de leurs cuirassés 

a été endommagé 
Le communiqué Italien rappelle 

'que dans la nuit du 17 au 18 dé
cembre, des unités d'assaut de la 

i marine avaient pénétré dans le 
port d'Alexandrie et attaqué deux 
navires de bataille anglais au 
mouillage, n vient d'être confirmé 

j qu'un des deux navires, apparte
nant à la classe < Vallant », a été 

j gravement endommagé et se trouve 
actuellement dans un bassin de 
radoub. D'autre part, des épaves 

Vichy. 8 Janvier. — On mande I trouvées par des unités Italiennes 
d'Hanoi que l'amiral Decoux. gou-1 permettent d'affirmer que le crol-
vemeur général, a fait rapport, seur britannique • Phœbe ». qui de rebrousser chemin. Un des appa-
mardl. au Conseil d'Etat indochi-, avait été touché devant Tobrouk!reUs soviétiques a été a 
nols sur la situation générale dans par trois torpilles et des avlons-

(Ph. Blpho.) 
'Lé général Romartet, 

chef d'état-major de l'armée 
de Pair. 

L'INDOCHINE 
exprime sa confiance 

dans la politique 
du gouvernement 

L'artillerie allemande 
bombarde 

des objectifs militaires 
de Léningrade 

Berlin, 9 Janvier. — L'agence 
D N B. apprend de source compé
tente qu'au cours de la Journée de 
mercredi l'artillerie allemande opé
rant devant Léningrade a une nou
velle fols attaqué efficacement des 
objectifs militaires Importants de 
la ville. Quoiqu'on certains endroits 
des rafales de neige eussent rendu 
les opérations plus difficiles, des 
casernes, des Installations Indus
trielles et une usine d'électricité 
ont été touchées. 

Pendant la même Journée, des 
avions de combat ennemis ont 
tenté de survoler les cotes de la 
baie de Léningrade occupées par las 
troupes allemandes; ils ont cepen
dant essuyé le feu de l'artillerie de 
D.C.A. allemande et ont été obligés 

la paya 
Au nom de la population indo-

chinoise. M. Wohien Hoang Trong. 
i éprenants ut de l'empire d'Annam, 
a exprimé sa confiance dans la po
litique suivie par le gouverneur gé
néra), laquelle a permis à l'Indo-

torpllleurs a coulé. 
autre a pris feu, de sorte qu'il doit 
être considéré comme perdu. 

Les navires de bataille de la 
classe s Vallant > sont des cuiras
sés de 31.000 tonnes contrults en 
1913 et modernisés de 1936 à J939. 

chine de maintenir la paix. Sur;L'un deux, le « Warsplte », a été 
l'Initiative de l'amiral Decoux. le ; démoli par suite des avaries qu'il Elisabeth > et le « Barham », 

dXtat a envoyé au mare-, avait subies en 1940, au cours d'une Les « Vallant > portent, comme 
ua nouveau message i attaque sous-marine. Un autre, le artillerie principale, huit pièces de 

M aastsssm- s , smWafJ M «Us» dé'MA mJWraéJre*, 

Gibraltar lors de l'attaque qui 
envoya par le fond le porte-avions 
« Ark Royal », est indisponible 
pour plusieurs mois. Les trois autres 
unités de la même classe sont le 
c Vallant > lui-même, le « Queen 

resse pourrait être encerclée, mais | niques en direction est. 
qui recèlent aussi de grandes ri
chesses. » 

Une offensive japonaise 
dans le Bas-Perak 

Tokio. 8 Janvier. —• On annonce 
de Saigon à l'agence Doméi : 

Un communiqué de Singapour 
déclare que les forces Japonaises. 
appuyées par de fortes unités mo
torisées, ont déclenché une offen
sive dans le Bas-Perak. 

Les Anglais 
poursuivent leur retraite 

à l'Ouest 

< Le commerce maxitune et la 
Selon d'autres Informations par- navigation ennemis, a-t-il pour 

venues de Klang. cette ville aurait i tnMt oai été complètement désor- campagne 
été. mardi dernier, l'objet d'une 
attaque aérienne ; il y aurait eu 
quelques dégâts. 

AUX PHILIPPINES 
Le» Japonai» 

bombardent Corregidor 

tan» arrêt 

ganisés et pratiquement supprimés.!Hongrie, l'amiral Horthy, M. von 
Malgré ces opérations étendues, la ; Ribbentrop, ministre des i 

Budapest, 8 Janvier. — Après ] nouvelle. Da rappellent surtout 
avoir été pendant deux Jours, à la j son activité lors des deux arbltra-

lnôte du régent de ges de Vienne, qui raidirent à J* 

flotte Japonaise reste intacte et 
gardé sa liberté de mouvements, s 

Evoquant ensuite la soumission 
de la flotte britannique d'Extrême-
Orient au commandement de l'ami
ral Thomas Hart, M. Hiraide a dit: 

e Je voudrais bien connaître les 
sentiments des marins britanniques 
qui dominaient les sept mers et qui j des puissances du Pacte antikonv 

Stockholm, 8 Janvier. — L'agence x voient dégradés au point de | mlntem et du Pacte à trois, le per-
United Press » mande de.Was- devoir servir sous les ordres d'unisonnel de la légation d'Allemagne, 

étrangères du Reich, est arrivé 
Jeudi matin à Budapest- Il a été 
cordialement reçu à la gare par 
M. von Bardossy. président du con
seil et ministre des affaires étrangè
res, qu'accompagnaient les minis
tres hongrois, des représentants 
des Honveds, les chefs de (mission 

hlngton que le département de la 
guerre a annoncé que les Japonais 
avalent déclenché une e fougueuse 
offensive 

commandant américain. Il est (ainsi que des personnalités non-
étrange, d'ailleurs, que personne nelgroises et des membres de la colo-

Amsterdam, 8 Janvier. — Selon! . 
une dépêche parvenue de Singa-, «èièral Mac Arthur. Le départe-
pour au service des informations m * n t • • 1» guerre a annoncé, en 
britannique. U ressort d'un com- outre, qu'un bombardement inln-
munlqué publié Jeudi par le quar-1 terrompu avait été dirigé contre 
tier général anglais que les troupes j 1» forteresse de Corregidor. 
britanniques ont été obligées dej (Lire m suite page 2.) 

sache où se trouve 1 amiral Hart et 
contre les troupes du j sa flotte, que ies Japonais rencon

treraient avec tant de plaisir. > 
M. Hiraide, rappelant les décla

rations qu'il fit au mois de mai 
écoulé a remarqué : 

« J'ai dit alors que la marine 

Dans l'histoire, 
Roosevelt restera 

l'homme qui était prêt 
à livrer l'Europe 
au Bolchevisme 

Hongrie de vastes territoires uni 
lui avaient été ravis par la Usité 
de Trianon. 

L'arrivé» i Tunis 
dis conting«n.s indigiats 

libérés 
Tunis. 8 janvier. — Le premier 

contingent de troupes nord-afri
caines récemment libérées par lai 
autorités allemandes est arrivé par 
le paquebot « Oouvemeur-Oénéral-
Lépine ». ^ 

nie allemande. 
Après les présentations. MM. von 

Ribbentrop et von Bardossy ont 
passé en revue le détachement 
d'honneur des Honveds aux sons 
des hymnes nationaux allemand et 
hongrois. 

Puis le président du conseil de 
Hongrie conduisit à son hOtel le 
ministre des affaires étrangères du 
Reich. 

La population de Budapest, qui 
formait la baie le long des rues 
pavolsées de la capitale hongroise, 
a réservé à M. von Ribbentrop une 
cordiale bienvenue. 

Par d'enthousiastes acclamations, 
les habitants de Budapest expri
mèrent leur fidélité à la fraternité 
d'armes et à l'amitié germano-
hongroise. 

La presse met en vedette la vi
site du ministre des affaires étran
gères du Reich. 

De longs édltorlaux des Journaux 
du matin rendent hommage aux; 

Ua correspondant de guerre allemand an travail. 
Le corretpendant de guerre doit souvent monter en ligne pour prendre 

4^tt-09ÊÊ)^tf'i97f**» 4Pnw ŝstsa»V 

déclare la Correspondance 

diplomatique et politique) 
Berlin, 8 Janvier. — Commentant j titres que M. von Ribbentrop s'est 

* J?*. M- Ro°»*v«'t _^u,fîon" | acquis dans le domaine de la poli
tique étrangère, tant en ce qui con
cerne l'Allemagne que l'Europe 

grée, la c Correspondance dlploma 
tique et politique » écrit qu'à peine 
les Etats-Unis en guerre, le préai
dent te voit déjà obligé de déclarer 
que le peuple doit se garder du dé
faitisme. (La guerre est devenue pour 
lui le prétexte pour toutes les pri
vations qu'il est décidé à exiger du 
peuple américain, pendant de lon
gues années. 

La Correspondance rappelle la pro
messe ds M. RooeeveJt. talte avant sa 
réélection et à la conférence pan-
amsrlcaine. de préserver en tout cas 
son peuple de la guerre. 

Rappelant l'ordre de tirer donné 
par M. Roosevelt à la flotte améri
cains, os qui a déclenché pratique
ment la guerre contre les puissances 
de l'Axs, la Correspondance souligne 
qu'il ne pourra Jamais se dégager 
éa la reaponsaOlllt* d'avoir poussé 
•on peuple à la guerre avec lea puis
sances qui, précisément par la con
clusion du Pacte à Trois, avalent 
voulu éviter que la guerre ne s'éten
dit aux Etats-Unis. 

XssWfrirtijswlJ. 

Lé comte de BsiJJkt Ur«w t 

président du Comité 
olympique, 

qui vient de mourir. 

Communiqué officiel allemand 
QUARTIER GÉNÉRAL DU FUHRER, S JANVIER. — |Le haut ce 

ment de Formée communique : 
Dsns le* secteurs central et méridional da front de l'Est, l'ssomanl 

s renouvelé mercredi ses attaques et a subi des pertes aanglanssa, Bat 
quelques endroits, les combats sont encore en cours. 

L'aviation a attaqué lea tu.tallatlona des quais, ainsi que sas navires 
dsns le port de Sebastopol. Dans les antres secteurs dn front en» a •»—. 
suivi avec succès lea combat» contra les assaillants soviétiques et a tons» 
bardé les communications des arrières de l'ennemi. 

Au large de la côte érnaaaUf, des avtooé) de combat ont eesJé sas 
navire de commerce Jaugeant 6.000 tonnes. Un autre navire • été gaa* 
renient avarié par des bombes. 

En Afrique du Nord, feu Intense de l'artillerie ennemie sans ta 
région de SoUum. Dsns les autres secteurs du front, des u|i<islls— an 
combats Importantes n'ont pas en lieu. 

Les attaque» aériennes sur des aérodromes anglais de 111a de Marna 
se sont poursuit les avec succès. 

A l'aube de la Journée dn T Janvier, quelques avions britanniques em) 
laacé au lueaard «es bombes sar «es localités ea lil»»aasra»> i 

IsWlir 


